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� La Riposte   � 

 

Nous vous souhaitons un joyeux 

Novembre... 
 
Jacques Béland 
Hélène Corriveau 
Nicole Fortin 
Normand Gobeil 
Claude Goulet 
Grégorio Largnas 
Richard Mawn 
André Perras 
Gérald Rousseau 
Carol-André Simard 
Anne Théberge 

OYÉ ! OYÉ ! OYÉ !  
Eh oui, chère amie militante, nous nous sommes 
trompéEs sur la date de ton anniversaire ! Alors, tel 
que promis, voilà : 

Notez bien : contrairement à ce qui 

était indiqué dans La Riposte, la date 

d’anniversaire de Nicole Gosselin est 

au mois d’août ! Pas au mois de mai ! 

 
 

 
301, rue Carillon, Québec (Québec) 

Tél : (418) 525-4983 

RAPPEL ! RAPPEL ! RAPPEL ! 
Si vous trouvez un petit papier orange dans 
votre envoi, c’est que vous avez sûrement omis 
de renouveller votre carte de membre ! Il 
n’est pas trop tard, remplissez et envoyez-
nous le coupon d’adhésion ! 



Ce mois-ci... 
par 

Jonathan Carmichael 

Déjà la mi-novembre ! C’est 
fou comme le temps peut 
passer vite. Et croyez-
nous, on est pas mal 
occupé. Ça grouille dans nos 
locaux ! 
 
Ce mois-ci, nous avons 
préparé une Riposte, que 
vous saurez apprécier, on 
l’espère !  
 
Pour ce faire, nous avons 
formé un nouveau Comité 
journal. Si vous êtes 
intéresséEs à y participer, 
vous êtes les bienvenuEs ! 
Appelez-nous au 525-4983. 
 
Tout d’abord, dans la 
s e c t i o n  N o u v e l l e s 
militantes, nous vous 
présentons brièvement les 
pr inc ipales nouvel les 
concernant l’ADDS Qm. 
 
Ensuite, une nouvelle 
s e c t i o n  v o u s  e s t 
présentée : Fait vécu. Ce 
mois-ci, une femme nous 
raconte ses mésaventures 
avec l’aide sociale. Vous 
êtes invitéEs à nous 

raconter vos histoires, si 
vous le désirez ! Appelez-
nous ou envoyez-nous vos 
textes ! 
 
Isabelle N. Miron, une de 
nos salariéEs, nous écrit 
un texte sur l’actualité du 
féminisme dans le section 
C’est mon opinion. 
 
Pour sa part, Jonathan 
Carmichael nous parle de 
la proposition du Conseil 
du patronat du Québec 
dans le section Chronique 
politique. 
 
E n f i n ,  n o u s  v o u s 
présentons le calendrier 
de nos activités pour le 
mois à venir. Attachez 
votre tuque avec d’la 
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Nouvelles militantes !! 

♦ Le 9 octobre 2002, l’ADDS Qm tenait une assemblée générale au Centre Durocher. Ce 
fut un franc succès : 28 personnes étaient présentes ! Merci à touTEs ! Pour les absentEs, 
voici un bref résumé. Tout d’abord, en avant-midi, nous avons offert une petite formation 
sur le projet de loi 112 visant à lutter contre la pauvreté et l’exclusion sociale. Pour 
l’occasion, un comité avait préparé une saynète afin d’illustrer les différents points de 
vue sur ce projet de loi. Ensuite, nous avons présenté notre rapport d’activité 2001-2002 
et nos priorités 2002-2003. Et finalement, une brève présentation des comités et des 
places à combler a été faite. Une bien belle journée!    

 
♦ Le 17 octobre dernier, dans le cadre de la journée mondiale du refus de la misère, nous 

avons assisté à une soirée organisée par la Table de solidarité anti-pauvreté de 
Charlesbourg. Le tout a débuté au Patro Charlesbourg par quelques sketchs en lien avec 
la pauvreté. Ensuite, nous sommes sortiEs dans la rue afin de bruyamment manifester 
notre engagement en faveur de l’élimination de la pauvreté. À bas la pauvreté ! 

 
♦ Dans le cadre de la commission parlementaire sur le projet de loi 112 visant à lutter 

contre la pauvreté et l’exclusion sociale, l’ADDS Qm s’est rendue, le 30 octobre, au 
Parlement afin d’assister à la présentation du mémoire du Front commun des personnes 
assistées sociales du Québec (FCPASQ). Sous le thème Une loi 112 améliorée peut-
être... Jamais sans couverture des besoins essentiels, le FCPASQ a demandé au 
gouvernement d’apporter les modifications suivantes au projet de loi 112 : garantir la 
prestation par un barème plancher à l’aide sociale, rétablir la gratuité des médicaments et 
exempter la pension alimentaire versée au bénéfice d’un enfant. Pour venir illustrer de 
manière concrète ces revendications, trois personnes en situation de pauvreté sont venues 
témoigner de leur vécu. 

 
♦ Il n’est jamais trop tard si vous êtes intéresséEs à vous impliquer à l’ADDS Qm ! 

Présentement, il y a de la place sur les comités suivants : Comité organisateur, Comité 
lutte, Comité loi, Comité journal et Comité de cotisation de solidarité. Passez nous visiter 
à nos locaux si vous voulez davantage d’informations ! 

 

par 
Jonathan Carmichael 



Fait vécu 

Voici en quelques mots, 
mes mésaventures avec 
mon agent d’aide sociale 
(supposément de la 
solidarité sociale).  
 
Il y a un an environ, 
j’informais l’agent d’aide 
sociale que j’allais retirer 
de l’argent de mes REERs 
pour acheter des meubles. 
Il me répond : 
− Vous me ferez parvenir 

vos factures d’achat. 
 
Tel que demandé, je lui 
apporte les sommes 
retirées ainsi que les 
factures. Une quinzaine de 
jours plus tard, je reçois 
une lettre me disant : << 
vous avez fait une fausse 
déclaration, vous devez 
rembourser la somme de 
570$ plus une amende de 
1 0 0 $  p o u r  f au s s e 
déclaration >>. Je lis et 
relis la lettre sans trop 
bien comprendre. Qu’ai-je 
fait ? Pourquoi moi ? 
 
Sans plus attendre, je 
téléphone à l’Association 
pour la défense des droits 
sociaux du Québec Métro.  

 Je laisse un message sur la 
boîte vocale, en espérant 
qu’on me rappelle le plus 
rapidement possible.   
 
Dans l’après-midi, je 
rappelle de nouveau. On 
était vendredi et je ne 
voulais pas passer la fin de 
semaine sans avoir reçu 
une explication, une 
réponse surtout. 
 
Enfin, quelqu’un de l’ADDS 
Qm communique avec moi. 
L’attente m’a semblé 
longue, j’étais nerveuse, 
anxieuse. Voilà que je 
parviens finalement à 
vider mon sac à une oreille 
attentive au bout du fil. 
Quel soulagement !  
 
Après avoir expliqué ma 
situation, on ne peut pas 
donner de réponse à mes 
questions, mais on m’invite 
à me rendre à l’ADDS, le 
mardi suivant à 13h30, 
puisqu’une avocate sera 
présente pour répondre à 
mes questions. OUF ! Une 
lueur d’espoir. 
 
 

Le mardi, malgré une 
migraine affreuse, je me 
rends donc à l’ADDS. Je 
suis accueillie par 
Christian et Isabelle. On 
me dit : 
− C ’ e s t  po u r  l e 

Dépanneur ? 
− Non ! Je viens 

r encontr er  une 
avocate. 

− Vous êtes au bon 
endroit, c’est le 
Dépanneur 186 ! 

 
Le nom de Dépanneur 
est vraiment pertinent 
parce que je réalisais 
vraiment que quelqu’un 
allait me dépanner, qu’on 
allait m’aider. 
 
Nous étions quatre 
personnes assistées 
sociales ce mardi-là à 
rencontrer l’avocate. 
Premièrement, on se 
présente à partir 
d’image qu’on a déposé 
sur la table, c’est 
beaucoup plus facile de 
parler de soi et des 
problèmes qui nous 
amènent là. Ensuite, 
C h r i s t i a n ,  l e 

Mes mésaventures 
par 

Pierrette L. 



C’est mon opinion ! 

Dépassé, le féminisme ? 
par 

Isabelle N. Miron 

P our beaucoup, le féminisme est dépassé. 
Dans les années 70, il avait sa place : 

aujourd’hui, toutes les luttes sont gagnées, et 
celles qui se disent encore féministes 
aujourd’hui sont considérées comme des 
originales, pour ne pas dire des frustrées. 
Pourtant, au même moment où la majorité 
des jeunes s’éloignent du mouvement, les 
exemples de luttes féministes à mener sont 
de plus en plus nombreuses.  
 
Les enfants ne sont plus des enfants : les 
fillettes sont maintenant des femmes dès 
l’âge de dix ans (et même avant). 
Sincèrement, vous trouvez normal de voir les 
filles, de plus en plus jeunes, qui s’habillent 
comme des minis Britney Spears? Avez-vous 
vu ce qu’elles ont sur le dos, ces chanteuses 
toutes pareilles qui semblent participer à un 
concours de la plus sexy? Cela scandalise les 
moins prudes d’entre nous (dont l’auteure de 
ces lignes). Non mais, croiser sur la rue des 
fillettes de dix ans plus maquillées que moi, 
c’est troublant. Elles peuvent ben faire ce 
qu’elles veulent, me direz-vous; c’est un 

pays libre (il paraît). Oui, mais le problème 
se situe au niveau de l’image qu’elles 
dégagent : ne me faites pas croire qu’à dix 
ans, elles comprennent l’impact de l’image 
sexuelle qu’elles dégagent. Elles sont actives 
sexuellement de plus en plus jeune (ce qui 
m’inquiète itou) et n’ont plus droit à leur 
enfance, alors où s’en va-t-on? Quelles 
genres de femmes seront-elles à quarante 
ans? 
 
Dépassé, le féminisme? Alors même que les 
cas de violence envers les femmes ne 
diminuent pas, que la pauvreté les touchent 
en plus grand nombre, qu’on les blâme pour 
tous les bobos de la société (les garçons sont 
moins bons que les filles à l’école ? C’est la 
faute des profs, qui sont toutes des femmes !) 
que dans certains pays, on refuse même aux 
femmes le droit de simplement exister ? Le 
féminisme est définitivement plus important 
que jamais.  



Chronique politique 

Capitalisme sauvage 
par  

Jonathan Carmichael 

Wooooo ! C’est quoi l’idée ? Couper les prestations d’aide sociale aux personnes 
aptes au travail qui ne se seraient pas trouvées un emploi après cinq ans… Voilà 
ce que proposait le Conseil du patronat du Québec, lors de sa comparution 
devant la commission parlementaire qui étudie le projet de loi 112 sur la 
pauvreté. 
 
Nos p’tits boss des bécosses sont complètement déconnectés de la réalité. 
Qu’arriverait-il de tous ces gens qui n’aurait plus droit à l’aide sociale parce 
qu’ils ne seraient pas parvenus à se trouver un emploi après cinq ans ? On les 
condamnerait à la rue ! À mendier ou à voler pour manger ! Vous imaginez le 
tableau… Le retour à la barbarie ! 
 
Contrairement à ce que pense le Conseil du Patronat, se trouver un emploi, ce 
n’est pas seulement une question de bonne volonté individuelle. Il y a des causes 
structurelles au chômage et à l’aide sociale. C’est le propre du système 
capitaliste d’exclure du marché du travail une importante portion de la 
population. Cette réserve abondante de main d’œuvre sans emploi permet aux 
capitalistes de freiner l’amélioration des conditions de travail. C’est à l’avantage 
des boss et des patrons d’avoir cette réserve de main d’oeuvre inutilisée qui, 
faute d’avoir un emploi et de pouvoir bénéficier d’un filet social qui a de l’allure, 
est condamnée à vivre au seuil de survie (quand ce n’est pas en-dessous !).  
 
Heureusement, la proposition de limiter l’aide sociale à cinq ans pour les 
personnes aptes au travail n’a pas reçu un écho favorable de la part des 
parlementaires. Le Parti Libéral et le Parti Québécois l’ont sévèrement critiqué.  
 
Au lieu de proposer des stupidités comme ça, le Conseil du patronat du Québec 
devrait plutôt se regarder le nombril. Les fermetures d’usine, la précarisation 
du travail, l’effritement du filet social sont des causes de la pauvreté. Il 
pourrait travailler là-dessus, sur la responsabilité sociale des entreprises, au 
lieu de tapper sur la tête des plus pauvres de notre société. 



ACTIVITÉS À VENIR ! 

Ouf ! Il va encore une fois avoir de l’action au cours du prochain mois ! Vous êtes 
invitéEs à participer à chacune des activités suivantes : 
 
• Tout d’abord, dans nos locaux du 301 Carillon, mardi le 19 novembre 2002 à 13h30, 

l’ADDS Qm organise une formation sur le projet de loi 112 visant à lutter contre la 
pauvreté et l’exclusion sociale. Après la présentation du projet de loi, nous ferons 
un bref résumé de ce qu’ont réclamé certains acteurs sociaux lors de la 
commission parlementaire sur le projet de loi 112. Si t’es intéresséE à participer à 
cette formation, appelle-nous au 525-4983. 

 
• Ensuite, mercredi le 27 novembre 2002 à 10h, dans nos locaux encore une fois, 

l’ADDS Qm tiendra une session d’accueil pour ceux et celles qui désirent nous 
connaître davantage. Si t’es intéresséE à savoir c’est quoi l’ADDS Qm et qu’est-ce 
que ça fait au quotidien, c’est le moment idéal pour avoir des réponses à tes 
questions. Réserve en nous appelant au 525-4983. « Mon Association, j’y vois !  ». 

 
• Vendredi, le 29 novembre 2002 à 17h30 au Centre Monseigneur-Bouffard (680, 

rue Sainte-Thérèse, Québec), se tiendra le souper-spectacle annuel du Fonds de 
solidarité des groupes populaires de Québec. Des billets sont en vente dans nos 
locaux au coût de 10 $. Au menu : spaghetti et spectacle musical ! Et c’est surtout 
pour une bonne cause, le financement de groupes populaires de la région. 

 
• Nous commençons le mois de décembre en grand ! Le 1er décembre 2002, l’ADDS 

Qm s’en va à Montréal pour participer à un rassemblement national. Organisé par 
le Collectif pour une loi sur l’élimination de la pauvreté, de nombreux groupes du 
Québec vont se rassembler sous la bannière Pour un Québec sans pauvreté : 
donnons à la loi 112 les moyens de son audace. Au programme : un volet politique, 
une courte marche et un volet culturel au Club Soda avec artistes invitéEs. Le 
départ se fera à 7h30 à partir de nos locaux, au 301 Carillon. Il faut amener son 
lunch. Nous serons de retour vers 20h00. Si t’es intéresséE à venir avec nous 
autres à Montréal pour ce rassemblement, réserve ta place avant le 22 novembre 
en nous téléphonant au 525-4983. 

 
• Finalement, on finit ça en beauté, le 19 décembre 2002 avec notre party de Noël ! 

La fête aura lieu à 17h00 à la salle 8 du Centre Durocher. Il va y avoir de 
l’animation, des jeux, de la musique, des prix de présence, un repas chaud et 
surtout, beaucoup de plaisir ! Tous nos membres en règle (ceux et celles qui ont 
renouvellé leur carte de membre pour 2003) sont invités. Il faut confirmer sa 
présence avant le 1er décembre 2002 en nous appelant au 525-4983. 



L’ADDS Qm est à la recherche de personnes 
intéressées à venir s’impliquer dans l’organisme. 
Si tu as du temps à consacrer, si tu veux une 
société plus juste et si tu veux rencontrer des 
gens dynamiques et sympathiques, joins-toi à 
notre chaleureuse équipe ! Pour davantage 
d’informations, appelle au 525-4983 ou passe à 
nos locaux, au 301, rue Carillon. 

(SUITE de la page 4, Mes mésaventures) 
sociale, nous explique la loi sur le soutien du revenu et favorisant l’emploi et la 
solidarité sociale. Après, à tour de rôle, les personnes assistées sociales 
présentes racontent leur problème. 
 
J’ai appris beaucoup cette journée-là, et j’ai réalisé qu’il y avait des gens qui 
vivaient des difficultés plus grandes que les miennes... Je suis repartie avec 
une demande de révision de dossier parce que je n’avais pas reçu l’information 
que je devais dépenser la somme dans un délai d’un mois et que je ne pouvais 
pas avoir en ma possession plus de 1 500 $. Présentement, je suis en attente de 
révision de dossier et je demeure confiante d’avoir gain de cause. Je vous 
invite donc, à passer de temps en temps à l’ADDS Qm et au Dépanneur 186. 
Vous apprendrez cette loi si compliquée pour des non initiéEs comme nous. 






